
    La descente ou la désalpe  
 
    Celle-ci, dans les années cinquante, ne possédait pas tout l’apparat qu’on lui 
adjoint aujourd’hui, avec les grandes désalpes de Charmey et autres lieux 
privilégiés de la Gruyère.  
    La Fête du Vacherin n’existait pas encore au Charbonnières (1997). Bref, on 
faisait dans le petit, dans le discret. Juste peut-être quelques cloches un peu plus 
grosses que celles que l’on mettait d’ordinaire au bétail, et le tour est joué.  
    On pourra sans doute découvrir sur le site : histoirevalléedejoux.ch  plusieurs 
notices en rapport avec la descente. Cela ne va jamais bien loin.  
    Tandis que de nos jours, en Gruyère précisément, certaines sont filmées pour 
être diffusée ensuite à grand renfort de publicité sur la TSR.  
 

La Désalpe en Suisse romande 
Catégorie: Vie quotidienne: Tradition et folklore 
Véritable tradition agricole héritée du Moyen-âge, la désalpe fête la descente de 
l'alpage. Elle est aussi un hommage aux armaillis. 
Au printemps, les bêtes sont montées à l'alpage, pour y passer la saison d'été. Fin 
septembre, début octobre, l'herbe devient rare, le brouillard s'épaissit, il est temps 
qu'elles redescendent en plaine. Les moins vaillantes seront chargées dans des 
camions, des remorques. Tout le monde s'affaire à la préparation du troupeau et au 
nettoyage du chalet. 
Les armaillis soignent le bétail, lavent les pattes et les queues des vaches, étrillent et 
brossent leurs beaux manteaux, affinent l'esthétique de tout leur cheptel. En dernier 
lieu, les cloches et chenailles sont suspendues aux cous des bêtes. 
Pour l'occasion, les vaches se retrouvent enrubannées aux cornes, de fleurs de 
papier crépon piquées sur le front. Certaines portent un sapin couronné de fleurs, un 
collier de cuir orné de broderies, d'autres des décorations bucoliques. Les armaillis 
ne sont pas en reste. Ils ont revêtu le costume traditionnel. 
Les villages décorés et fleuris se sont mis à l'heure de la fête. On y trouve une 
ambiance musicale, groupes folkloriques, marchés artisanaux et autres animations 
pour le plus grand bonheur des villageois et touristes. 
Une fois la ferme regagnée, il faut rentrer le troupeau, ranger le matériel, traire, 
couler le lait, et préparer les litières. 
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https://notrehistoire.ch/galleries?primary_category=4&secondary_category=32


 
 

Descente quelque part dans les Alpes. 

 

 
 

Une belle descente et une belle fille à Semsales.  
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    Retour à la Vallée :  
 

 
FAVJ du 1er octobre 1953.  

 
 

 
 

Ce n’est pas tout à fait la désalpe. Ce sont tout simplement les vaches du village pâturant à la Combe, comme 
elles le feront dans les prairies proches à partir du 1er octobre.  
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                                                Samuel Rochat, Jules de l’Epine, tome premier, 1997. 
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Des vaches en champ proche du Bugnon, du collège et de la maison Saïset. 
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Seule photo d’une vache du troupeau de Gaston Rochat. Elle pâture du côté des Ecrottaz.  
 

Une descente au Séchey au temps de Elise Lugrin  
 

 
 

On est venu des Grands Plats, on n’est pas loin d’arriver au Séchey. Elise Magnenat conduit le troupeau. Nous 
sommes vers 1950.  
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On est enfin arrivé au Bas-du-Séchey. 
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    Les pâtures d’automne au Pont  
 

 
 

Les troupeaux sont mêlés à l’arrière du village. 
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